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L’EMPLOI : notre priorité
Au cours de ce mandat et comme nous nous y étions engagé, le dévelop-
pement économique de nos 4 zones Industrielles et donc l’emploi, sont res-
tés notre priorité en période de crise et de chômage.

Nous nous étions engagés à accompagner les mutations des principales
entreprises existantes, ce que nous avons fait avec bonheur et réussite
mais nous avons aussi accueilli 3 entreprises nouvelles à fort potentiel de
recherche et développement, dans des technologies d’avenir : 

• TARAMM : fonderie de titane à la cire perdue, spécialisée dans la fa-
brication de pièces à destination de l’aéronautique et plus particulière-
ment des nouveaux moteurs d’Airbus avec la construction de deux bâ-
timents d’usine et 160 emplois, à ce jour.

• H.B.F : le groupe HBF spécialisé dans les équipements électriques, la
domotique et la sécurité, occupe désormais 18 000 m2 dans les bâti-
ments logistiques DENJEAN, sur la zone Industrielle de Bonzom.
L’entreprise qui comporte plusieurs filiales dans le monde, compte 270
salariés dont 170 sur le site de Mazères.

• M.A.P : l’entreprise vient d’acquérir près de 4 hectares sur la zone In-
dustrielle de Bonzom et a déposé un permis de construire correspondant
à la création d’une usine de 3 000 m2, dans un premier temps.
Elle est spécialisée dans les activités du spatial et notamment les revê-
tements des satellites. Elle occupera près de 40 salariés.

Même si la loi “NOTRe” a autoritairement confisqué les zones indus-
trielles communales, au profit des intercommunalités ce qui complique et
éloigne la décision de la proximité, nous avons continué et nous continue-
rons à démarcher les entreprises car la lutte contre le chômage et le
confortement de l’emploi, demeurent de notre compétence.

Louis MARETTE
Maire de Mazères
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FIBRE
OPTIQUE !

Dès 2005, le Conseil Général de l’Ariège fait
partie des collectivités pionnières en faisant
le choix de construire une dorsale en fibre
optique (1) à Haut Débit. 
Le Département, soutenu par le Fonds Eu-
ropéen de Développement Régional (FEDER),
le Fonds européen agricole pour le dévelop-
pement rural (FEADER) 9,4 M € et la Région
6,4 M € a pris la décision d’investir 40 M €
en matière d’aménagement numérique.
Ce réseau fibre de 1ère génération est utilisé
aujourd’hui pour desservir tous les foyers
du département dans le cadre du déploie-
ment du Très Haut Débit.
Le Conseil Départemental a ainsi réalisé ces
dernières années, une dorsale d’environ 600
km de fibre optique dans le département.
Aujourd’hui, Mazères fait partie des pre-
mières communes ariégeoises à pouvoir bé-
néficier du THD.
Vous avez tous constaté depuis plusieurs
mois les travaux d’installation d’armoires
dans de nombreux points de la commune ;
il s’agit de Nœuds de Raccordement Abon-
nés (NRA).
Le Conseil Départemental a confié à la so-
ciété Ariège THD (Très Haut Débit), dans le
cadre d’une convention de délégation de
service public, le déploiement du réseau fi-
bre optique et son exploitation.
Un boitier optique a, peut-être, été installé
sur la façade de votre habitation si vous ha-
bitez en centre-ville. Hors centre-ville ces
boitiers sont disposés à l’extérieur (en gé-
néral sur un poteau téléphonique). Ce boi-
tier est indispensable pour permettre le rac-
cordement à la fibre optique.
Dans le cadre du déploiement de la fibre op-
tique, les propriétaires d’un logement ou im-
meuble qui disposeront d’un tel boitier sur
leur habitation vont prochainement recevoir

un courrier de la société Ariège THD intitulé
“Convention de servitude pour autorisation
de passage en façade ou terrain privé”.

Si vous souhaitez que votre logement (pro-
priétaires) bénéficie du raccordement à la
fibre optique, vous devrez signer cette
convention, et la retourner dans l’enveloppe
préaffranchie jointe. Cette convention est
gratuite et ne lie pas les propriétaires à un
quelconque opérateur d’accès à Internet.
• L’installation de la fibre optique via ce boi-

tier en façade est totalement financée par
Ariège THD.

• L’installation de ce boitier est sans enga-
gement. Il appartient aux occupants, s’ils
le souhaitent, de souscrire à un abonne-
ment Fibre optique (THD) vers l’opérateur
de leur choix.

• Le débit ADSL (2) que vous avez au-
jourd’hui, se situe autour de 50 Mbps (3).
Demain avec la fibre optique et, selon vo-
tre Fournisseur d’Accès à Internet (FAI), le
débit se situera entre 100 Mbits et 1 Gbits.

• Si vous refusez le raccordement de ce boi-
tier, votre habitation ne sera pas raccor-
dable à la fibre optique.

• Le réseau cuivre d’Orange (ex France Te-
lecom) ne sera pas retiré, il sera doublé
avec le réseau fibre optique.

• Le boitier est de couleur blanche et me-
sure 17,5 cm de large, 23,3 cm de hau-
teur et 3,3 cm de profondeur.

• Propriétaires concernés et éligibles à la fi-
bre, surveillez votre boite aux lettres, vous
allez recevoir, dans les jours qui viennent,
la convention pour le déploiement de la
fibre optique. 

• A l’issue d’une période de trois mois, dite
de “gel commercial”, les Fournisseurs
d’Accès Internet qui se seront positionnés

proposeront leurs offres commerciales aux
foyers concernés.

• Vous serez, après ce délai, contacté par
un FAI qui vous proposera une connexion
Fibre. Il vous appartiendra alors de choi-
sir ou non cette connexion et votre FAI.

(1) FIBRE OPTIQUE : Une fibre optique est un fil dont
l’âme, très fine, en verre ou en plastique a la propriété de
conduire la lumière et sert, entre autres, pour l’éclairage
ou la transmission de données numériques. La fibre
optique permet une connexion plus rapide que le réseau
classique en cuivre.

(2) ADSL est un sigle anglais : “Asymmetrical Digital
Subscriber Line”, qui se traduit par “Ligne asymétrique
numérique”. Il s’agit d’un procédé qui permet de faire
passer des mégabits à travers la ligne téléphonique.
Ensuite, votre box décode les informations transmises
par la ligne ADSL pour les envoyer vers votre ordinateur.

(3) MBITS ; GBITS : le Méga M diminutif de Mégabit et
Giga G diminutif de Gigabit sont des valeurs de calcul de
la vitesse de connexion internet. Le bit est l’unité de base
de l’informatique. La deuxième unité de valeur est le
temps en seconde. Le bit par seconde permet d’expri-
mer une vitesse de transfert. La vitesse d’une connexion
internet est exprimée en Mégabits par seconde (Mbits)
ou en Gigabits par seconde (Gbits). 

Mégabits par seconde et Gigabits peuvent s’écrire :
Mbps et Mbits / Gbps et Gbits.
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Vidéoprotection

permettant l’identification rapide des au-
teurs d’infractions.
Le but recherché est le renforcement de
la sécurisation de Mazères, de sa po-
pulation et de ses visiteurs contre la dé-
linquance. La vidéo protection a d'abord
des effets dissuasifs et préventifs. Elle
permet d'optimiser et de démultiplier la
présence policière sur le terrain et of-
fre un potentiel de réactivité à la gen-
darmerie et à la police municipale. Elle
a un impact dissuasif direct sur certains
sites particulièrement sensibles. 
Outre ses dimensions préventives, la vi-
déo protection est aussi un moyen
d'aide à l'élucidation et au rapport de
la preuve, à charge comme à dé-
charge. L’image contribue au strict
respect de la déontologie notamment en
matière de visualisation ou de détention
des images.
La mise en place de caméras aux en-
trées principales de la commune per-
met d’obtenir les immatriculations des
véhicules de jour comme de nuit ; l’en-
registrement de ces images est un ou-
til indispensable pour la résolution
d’enquêtes judiciaires (notamment pour
les cambriolages et délits de fuite).

Stratégie et contenu 

La fourniture est mise en œuvre par une
solution de vidéo protection pour 5 sites,
avec un enregistrement et une visua-
lisation à la mairie sur place, de jour
comme de nuit, qui s’autodétruit au bout
de 15 jours s’il n’y a pas de réquisition
de la gendarmerie.
Ce dispositif vise la sécurité des habi-
tants de la Ville de Mazères et la popu-
lation des communes limitrophes fré-
quentant la commune, les riverains des
voies concernées, les commerçants, les
usagers des divers services, les tou-
ristes.

Lieu(x) de réalisation 
de l’action et objectifs fixés

Leurs implantations résultent d'une
analyse concrète et approfondie des
sites accidentogènes, des besoins re-
latifs à la sécurisation des rassemble-
ments et des lieux les plus touchés par
la délinquance, notamment pour les
cambriolages et les dégradations.
A travers ce projet, les axes routiers
principaux menant à la commune se-
ront pris en compte par les caméras.
L’objectif recherché est la :
• baisse de la délinquance sur la com-

mune de Mazères,
• baisse des actes d’incivilité, 
• suppression des troubles à l’ordre 

public liés aux rassemblements, 
• réduction des dégradations sur le

complexe sportif du Couloumier, le
Skate Park et le terrain multisport.

Leur installation est prévue au 2ème se-
mestre 2019 ; le montant estimé des
travaux est de 70 994,51 € et la com-
mune a sollicité l’aide de l’Etat, au ti-
tre des Fonds Interministériels de Pré-
vention de la Délinquance (FIPD). 

Extension du système de vidéo-
protection sur la commune
comportant 10 caméras pour 
5 sites en complément des 
7 caméras existantes !

L’Ariège et la commune de Mazères sont
actuellement préservées de la délin-
quance sous ses formes les plus vio-
lentes.
Ce sont en effet, les atteintes aux
biens et aux personnes qui consti-
tuent l’essentiel des infractions consta-
tées dans notre Département et dans
notre commune.
Il faut cependant demeurer vigilant
car Mazères et ses alentours ne sont
pas épargnés par certaines dérives
telles que la perte de repères chez cer-
tains  jeunes, la délinquance des mi-
neurs, la consommation de substances
addictives.
Les faits constatés, en réelle augmen-
tation, sont dus pour l’essentiel à l’ac-
croissement de la population (4 000 ha-
bitants au 1er janvier 2019 contre 3 372
habitants au 1er janvier 2010) mais aussi
à la mobilité démographique en prove-
nance de deux départements voisins :
l’Aude et la Haute Garonne. 
Par ailleurs, on constate que les com-
munes limitrophes de Mazères rencon-
trent les mêmes problèmes sécuri-
taires.
Il est également à noter l’absence sur
le territoire d’une gendarmerie, la plus
proche brigade se situant à Saverdun,
chef-lieu de Canton, situé à 10 km (né-
cessitant un délai d’intervention d’en-
viron 10 mn). Cette brigade, qui était en
communauté de brigades avec Va-
rilhes et Pamiers, a été récemment re-
territorialisée.
La mise en place d’une politique de pré-
vention est donc indispensable pour en-
raciner durablement l’efficacité du tra-
vail conduit par les forces de l’ordre sur
le terrain et apporter des réponses aux
carences constatées, notamment en
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Le 16 juillet dernier vers 8h00, la ville
de Mazères a connu un épisode pluvio-
orageux d’une intensité exceptionnelle
avec plus de 100 mm d’eau tombés en
moins d’une heure ce qui correspond
à une crue de périodicité centennale.
Le centre-ville a été totalement inondé
dont la caserne du centre de secours
ainsi que 13 bâtiments publics endom-
magés qui ont fait l’objet de déclaration
à nos assurances.
Par ailleurs, 184 administrés sont ve-
nus en Mairie solliciter une attestation
pour accompagner leurs déclarations de
dommages à leurs assurances respec-
tives.
Face à l’ampleur de ce phénomène mé-
téorologique, la Commune a établi une
demande de reconnaissance de l’état
de catastrophe naturelle qui a été
adressée à la Préfecture de l’Ariège le
17 juillet 2018. La presse s’est large-
ment fait l’écho de cette inondation et
cette demande a abouti favorable-
ment. La Municipalité a également re-
logé en urgence dans un logement com-
munal, une administrée en détresse,
dont la maison avait été entièrement dé-
vastée avec plus de 80 000 € de dé-
gâts recensés pour une remise en
état.

Mais les plus gros dégâts pour la Com-
mune se situent au niveau des voiries

communales ou intercommunales, des
chemins de randonnée coupés par
une multitude d’éboulements ainsi que
la berge de l’Hers rive droite emportée
au cœur de la bastide entre le pont Neuf
et le pont Vieux sur près de 100 m li-
néaire. Cet effondrement menaçant la
stabilité du mur de soutènement qui
protège la voirie du Faubourg Saint-
Louis a conduit à prendre un arrêté in-
terdisant l’utilisation du chemin piéton-
nier.
La réfection des voiries dégradées et
pour partie inutilisables, qui était abso-
lument prioritaire car certaines desser-
vent des fermes isolées, nous a ame-
nés en urgence, à réaménager des che-
mins d’exploitations non goudronnés,
pour rétablir provisoirement ces des-

sertes et la possibilité pour les occu-
pants de continuer à s’approvisionner
normalement mais au prix d’un long et
inconfortable détour. 
Les travaux de remise en état ont, de-
puis, été entièrement réalisés en diffé-
rant des travaux de voirie programmés,
mais moins urgents.
Le confortement du mur de soutène-
ment du Faubourg Saint-Louis, la remise
en service du chemin piétonnier et le ré-
tablissement de la berge de l’Hers de-
vront attendre le 2ème semestre 2019,
compte tenu des études préalables à
réaliser, autorisations administratives à
obtenir et des financements à solliciter
ou à inscrire au budget 2019.
Le montant de ces travaux a été éva-
lué à 400 000 € TTC, une demande
d’aide a été déposée auprès de l’Etat au
titre de la dotation de solidarité à hau-
teur de 30%, et auprès de la Région
“Occitanie” à hauteur de 15 %.
Constitués par la mise en place d’en-
rochements jusqu’au niveau de l’eau
avec réfection des talus en génie végé-
tal, ils devraient être réalisés à l’étiage
prochain de l’Hers, de septembre à dé-
cembre 2019.
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Remise en état de 

la berge de l’Hers rive droite 
entre le pont Vieux et le pont Neuf !
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t RECONSTRUCTION
DE LA STATION
D’ÉPURATION

PLAN DE FINANCEMENT

La station d’épuration actuelle a été
construite en 1992, dans le cadre du
contrat rivière de l’Hers à l’initiative de
la Commune de Mazères.

Dix ans plus tard, la compétence “as-
sainissement” a été transmise au “Syn-
dicat Mixte Départemental de l’Eau et
de l’Assainissement” (SMDEA) qui ex-
ploite depuis cette date le réseau de col-
lecte des effluents et la station d’épu-
ration de la Commune.

Le SMDEA, Maître d’Ouvrage et Exploi-
tant des réseaux d’assainissement et
des ouvrages de traitement des eaux
usées de la commune de Mazères, va
reconstruire à partir de septembre
prochain, une nouvelle station d’épura-
tion biologique, d’une capacité de 6 300
Equivalent-Habitants, en lieu et place de
la station d’épuration existante, d’une
capacité de 2 700 Equivalent-Habitants.
En effet, cette dernière était devenue in-
suffisante au regard du fort développe-
ment démographique de la commune,
dont la population atteint aujourd’hui
4 000 habitants.

Au terme de ces travaux, ce sont plus
de 3 000 000 € HT qui auront été in-
vestis sur la commune de Mazères par
le SMDEA, afin de contribuer à son dé-
veloppement, à l’amélioration de la
qualité de vie des usagers et à la pré-
servation du milieu naturel.

La réalisation de cette opération
conforte le SMDEA dans son rôle d’ac-
teur pérenne du développement dura-
ble, en étant présent sur les domaines
sanitaires, environnementaux, mais
également sur l’aménagement du ter-
ritoire de ses communes adhérentes.

LES TRAVAUX ENGAGÉS

Dans le cadre de ces travaux, une nou-
velle filière compacte sera construite,
en bordure des ouvrages existants et
sera capable de traiter les eaux usées
collectées jusqu’au niveau de qualité
exigé pour permettre leur rejet en mi-
lieu naturel.

Le système épuratoire mis en œuvre
sera un traitement biologique qui per-
mettra, par le biais de réactions biochi-
miques, de dégrader les polluants car-
bonés, azotés et phosphorés, véhiculés
dans les effluents arrivant à la station.
La dépollution biologique élimine la pol-
lution biodégradable en mettant en
contact les eaux usées avec des bac-
téries, dans des conditions favorables
au développement de ces dernières.

Les bactéries en excès et leurs déchets,
appelés boues, formées sur la filière de
traitement, seront déshydratées sur
place afin d’en réduire leur volume puis
évacuées régulièrement, vers la plate-
forme de valorisation des boues par
compostage du SMDEA 09 située à Vil-
leneuve d’Olmes.

La station sera équipée d’une unité de
ventilation et désodorisation.

Syndicat Mixte 
Départemental de l’Eau 

et l’Assainissement
Agence de l’Eau

Conseil Départemental
de l’Ariège

20 % 65 % 15 %
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LES ENTREPRISES RETENUES

La maitrise d’œuvre de l’opération est
assurée par le bureau d’études : Cabi-
net ARRAGON / Toulouse.

Les travaux de reconstruction de la sta-
tion d’épuration ont été confiés à l’en-
treprise : Saur /Toulouse.

EXÉCUTION DES TRAVAUX

Reconstruction de la station d’épura-
tion : de septembre 2019 à décembre
2020.

Compte tenu du fait que la nouvelle sta-
tion sera construite sur un site voisin de
la station actuelle, celle-ci sera conser-

vée pendant toute la durée des travaux,
qui ne causeront de ce fait, aucune gêne
aux utilisateurs. Elle sera ensuite dé-
montée et le site sera remis en état et
dépollué.

Le coût de l’enlèvement et du traitement des déchets ne cesse d’augmenter avec
la réglementation, la suppression des décharges communales souvent implantées
en bordure des cours d’eau et la réduction des centres d’enfouissement
Face à cette situation qui va perdurer, voire s’amplifier, on constate depuis une di-
zaine d’années que les dépôts sauvages se multiplient. Ils peuvent être diffus (aban-
don en tout lieu) ou concentrés (décharges illégales)
Trois raisons essentielles peuvent expliquer le développement des décharges sau-
vages : l’incivilité (35 %), l’absence de sanctions (25 %) et le refus de payer pour la
prise en charge des déchets (20 %).
Ces déchets, outre les désagréments visuels, polluent les sols et les eaux et consti-
tuent de fait une atteinte grave à notre environnement.
C’est pourquoi il convient de développer une approche globale associant les actions
préventives notamment de sensibilisation du public au tri sélectif et curatives visant
à mettre en place un dispositif d’identification et de suivi des dépôts et l’application
des sanctions encourues dans le cadre des pouvoirs de police du Maire.
En ce qui concerne les actions de sensibilisation et de nettoyage on ne peut que sa-
luer les initiatives de la commission municipale de l’environnement qui chaque an-
née fait appel au bénévolat individuel ou associatif dans le cadre d’une grande opé-
ration de nettoyage sur l’ensemble du territoire communal.
Merci à tous les bénévoles qui ont le souci et le respect de leur environnement  mais
également la volonté de préserver la planète qu’ils légueront à leurs enfants

LUTTONS CONTRE LES DECHARGES SAUVAGES
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Souvenez-vous : à la demande pressante de l’Agence Régionale
de Santé Occitanie et compte tenu des mutualisations déjà réa-
lisées d’un commun accord (lingerie, restauration, entretien des
locaux), les résidences du “Vert Coteau de Saverdun” et du “Clos
du Raunier” de Mazères ont décidé de fusionner en 2015 en créant
un nouvel EHPAD “Portes d’Ariège Pyrénées” de 151 lits/places
+ 29 places de SSIAD (Services de soins infirmiers à domicile).
La Direction du nouvel établissement, en réponse a un appel à
projet médico-social de l’Agence Régionale de Santé, a obtenu
l’autorisation dans un premier temps d’ouvrir 10 lits supplémen-
taires d’hébergement pour malades “désorientés” au sein de la
résidence du “Clos du Raunier” à Mazères. Les travaux corres-
pondants sont en cours de réalisation.
Plus récemment, 10 places d’hébergement supplémentaires pour
personnes en situation de handicap et âgées de plus de 60 ans,
viennent d’être autorisées au sein de la résidence “Le Vert Co-
teau” à Saverdun.
Désormais, la capacité totale de l’établissement “Portes d’Ariège
Pyrénées” est de 200 lits/places. Les deux extensions vont per-
mettre de créer 20 emplois supplémentaires portant l’effectif à
125 équivalents temps-plein soit 156 salariés, au total.
Le montant des travaux correspondant à ces extensions, est de
4 millions d’euros soit 2 millions d’euros sur chaque résidence.

LA RÉSIDENCE
LE "CLOS DU RAUNIER"

S’AGRANDIT !

Dans le cadre de la réfection de tous les locaux scolaires de la
Commune de Mazères après la construction du nouveau collège
“Gaston Fébus” par le Conseil Départemental de l’Ariège, l’école
maternelle d’origine, située boulevard des Tourelles, accueille au-
jourd’hui la nouvelle structure crèche - halte-garderie - Relais As-
sistantes Maternelles dont la compétence est devenue d’ailleurs
intercommunale.
Cette substitution a permis de récupérer les anciens locaux ALAE
et salle de restauration, propriété de la mairie, situés de l‘autre
côté du boulevard, en face de la crèche-halte-garderie.

Par ailleurs, le Foyer Rural, association particulièrement dynamique
dans le domaine des activités artistiques, notamment théâtre, mu-
sique, danse, gymnastique, à laquelle adhèrent 235 enfants, ado-
lescents et adultes en 2019 et qui emploie à temps partiel 8 auto-
entrepreneurs salariés, est installé dans un local municipal dans
des conditions médiocres qui ne lui permettent pas de dévelop-
per toutes ses activités. En effet il manque cruellement une salle
de danse et de pôle dance ainsi que des locaux insonorisés pour
les cours de batterie ou de trompette qui ont dû être suspendus
l’an dernier compte tenu des nuisances sonores provoquées et
des plaintes de voisinage.

La collectivité a donc décidé de faire étudier le relogement du Foyer
Rural dans les locaux municipaux de l’ancienne école maternelle,
après la mise à niveau de ces locaux désaffectés.
Le coût total des travaux avec maîtrise d’œuvre s’élève à 
66 000 €  H.T. et l’aide du département a été sollicitée pour une
réalisation qui devrait intervenir dans le courant du 2ème semes-
tre 2019.

A noter également que les autres associations mazériennes (gym-
nastique - musique - arts plastiques) pourront également utili-
ser ces locaux.

RÉNOVATION 
D’UN BATIMENT COMMUNAL 

POUR AFFECTATION A 
LA VIE ASSOCIATIVE !



9

En 1856, les moines dominicains se sont installés à Mazères dans un
vieux couvent existant qu’ils ont entièrement restauré. Par la suite est
construite une grande Église néo-gothique accolée au couvent inaugu-
rée en 1878. Les moines y sont demeurés jusqu’à leur expulsion en no-
vembre 1880 après l’interdiction des congrégations catholiques.
Plus tard, les bâtiments rachetés par l’Evêché de Pamiers deviennent
grand séminaire et le resteront jusqu’en 1943. Définitivement désaf-
fectés, ils seront acquis en partie par la CAPA, une coopérative agricole,
pour y stocker le blé de la plaine de l’Ariège.
L’ancien couvent et les jardins seront rachetés par la Municipalité en
1971, la grande Église en 1977 et transformée en deux salles multi-
services : la salle Fébus et la salle du Séminaire, dédiées principale-
ment aux associations et à la vie culturelle de Mazères, mais aussi, et
à titre plus ponctuel, lieu d’implantation des 3 bureaux de vote lors des
échéances électorales. A ces deux salles étaient associée un seul lo-
cal sanitaire et une petite cuisine. Depuis 40 ans, plus aucun travaux
significatifs n’y ont été réalisés notamment en matière de sobriété ther-
mique et d’accessibilité des personnes à mobilité réduite.
L’agenda d’accessibilité établi par la Commune de Mazères et approuvé
par arrêté préfectoral du 13 janvier 2016 prônait la mise en accessi-
bilité de ces deux salles et de leurs locaux annexes avant le 31 décem-
bre 2021.
Soucieuse d’accélérer ce processus, la Commune a décidé d’avancer
la réalisation de ces travaux en 2018, que ce soit en termes d’acces-
sibilité ou de transition énergétique et de mise aux normes de la cui-
sine.
Le programme établi comprenait : 
• la rénovation du local pétanque et son isolation thermique ;
• les travaux d’accessibilité aux deux salles Fébus et Séminaire ; 
• la reconstruction de 2 bâtiments sanitaires (un pour chaque salle)

conformes à l’accès des personnes à mobilité réduite ; 
• l’isolation thermique des bâtiments et notamment des ouvertures et

du faux plafond ;
• la mise en conformité du local cuisine et les agencements associés

en notant que cette cuisine n’est en aucun cas une cuisine de pré-
paration des repas mais seulement une unité de réchauffement des
plats.

Le montant total de ces travaux s’élève à 409 720 €  H.T. pour lesquels
la commune a sollicité l’aide de l’État, de la Région Occitanie pour l’amé-
lioration thermique et l’accessibilité, du Conseil Départemental et du Syn-
dicat Départemental de l’Energie (SDE09) à hauteur de 80 % de leur
coût.
Les travaux ont été réalisés sans pastiche, ni ostentation afin de s’in-
tégrer parfaitement à l’existant, par phases successives sans interrup-
tion des activités des Associations qui les occupent régulièrement.
Ils sont actuellement terminés pour le plus grand confort de tous les
utilisateurs.

MISE EN CONFORMITÉ 
THERMIQUE ET ACCESSIBILITÉ 

DES SALLES DU SÉMINAIRE ET FÉBUS 
ET MISE AUX NORMES 

DES SANITAIRES ET DE LA CUISINE !

Le nouveau complexe sportif du Couloumier a été réalisé en 2013.
Par convention avec le Conseil Départemental de l’Ariège il est
prioritairement utilisé par les élèves du nouveau Collège Gaston
Fébus mis en service à la rentrée 2015 qui est tout proche puisque
seul le chemin du Couloumier les sépare.

Il est également utilisé en continu par de nombreuses associa-
tions hors des temps scolaires.
• Le Rugby Club Mazérien pour les matchs officiels et les entraî-

nements (110 licenciés) ;
• Le Club de Basket de Mazères (160 licenciés) ;
• Le Club  de Hand-ball de Mazères (111 licenciés) ;
• Le Club de Badminton de Mazères (60 licenciés).

Pour des motifs d’économie à la construction, ce nouveau com-
plexe très fonctionnel, ne dispose que d’un petit local de réunion
inadapté aux besoins de ces diverses associations qui ne peu-
vent y tenir ni leurs réunions de travail, ni les diverses réceptions
d’avant ou d’après matchs.
Face à ce constat, il est donc essentiel de leur donner la possi-
bilité de disposer de locaux adaptés à leurs activités et leurs pro-
jets.
Pour ce faire, la commune a souhaité créer un lieu d’émulation,
de création, d’échange, de rencontre et de travail comprenant une
salle de réunion/réception située à proximité du terrain de grand
jeu du complexe sportif du Couloumier.
Destiné en priorité, par sa localisation, aux nombreuses associa-
tions sportives, cet espace sera mutualisé entre tous les acteurs
associatifs du territoire, dans un souci de développement du lien
social.
Cette salle de 92 m², sera également équipée d’un espace 
services de 30 m² et ceinturée d’un trottoir périphérique en bé-
ton balayé.
Le coût estimé des travaux, est de 170 968 € H.T pour lesquels
la collectivité a sollicité l’aide de l’État, de la Région Occitanie et
du Conseil Départemental de l’Ariège.
Ils devraient être terminés à la fin de l’année 2019.

COMPLEXE SPORTIF 
DU COULOUMIER :

CRÉATION D’UNE SALLE DE
RÉUNION ET DE RÉCEPTION
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Pour acheminer l’énergie chez les par-
ticuliers ou les entreprises, il faut réduire
la tension, afin qu’elle s’adapte aux dif-
férents besoins des consommateurs ;
c’est le rôle du poste-source ou poste
de transformation HTB/HTA* (63kV/
20kV), qui reçoit de l’électricité à un cer-
tain niveau de tension pour l’abaisser
à un autre niveau de tension. 
Dans le cas présent, le poste qui sera
mis en service dans quelques se-
maines, route de Danis, sur la commune
de Saverdun, a pour fonction d’abais-
ser la tension de l’électricité 63 000
volts, captée sur une ligne HTB exis-
tante, appartenant au Réseau de Trans-
port d’Electricité (RTE), au niveau de ten-
sion de 20 000 volts pour pouvoir être
dirigée sur le réseau de distribution géré
par les Régies Municipales d’Electricité
(RME) de Mazères et Saverdun.
La RME de Mazères gère sur la com-
mune 80 transformateurs qui ont pour
rôle de transformer le 20 000 volts en
provenance du poste source en 400/230
volts pour alimenter les clients domes-
tiques et industriels. Une particularité
pour la zone industrielle de Bonzom,
(Entreprise TARAMM), et la ZI des Pi-

gnès : elles sont reliées directement de-
puis le poste source par câbles souter-
rains alimentées en 20 000 volts.
Construit sur un terrain de 5 000 m2, le
poste source de Danis se compose d’un
pylône d’arrêt et de deux portiques
chargés de capter l’électricité sur la
ligne 63 kV existante, avec un ensem-
ble de dispositifs tels que des section-
neurs, des disjoncteurs 63 kV, des
jeux de barres HTB et ses combinés de
mesures, et deux transformateurs
HTB/HTA de 36 MVA chacun. Un bâti-
ment maçonné de 20 m2 permet de re-
cevoir la puissance de ces automa-
tismes vers des disjoncteurs HTA ac-
compagnés de leurs protections. Un lo-
cal dédié au contrôle-commande de ces
automatismes est chargé de supervi-
ser l’ensemble de desserte HTA des
deux communes Mazères et Saverdun.
Ce poste encadre les postes sources
existants situés à Pamiers et en Haute
Garonne. Les RME achèteront désor-
mais directement l’électricité à RTE,
Gestionnaire du Réseau de transport
avec une qualité de desserte meilleure
que depuis le réseau HTA actuel.
Une réalisation d’un montant de 

5 800 000 € co-financée, à parité, par
les Régies Municipales d’Électricité de
Mazères et Saverdun dans le but de
renforcer les réseaux HTA et améliorer
la qualité de desserte de leurs usagers.
Le poste source de Danis est relié par
câble souterrain au poste de livraison
de Mazères, situé à côté des ateliers de
la RME chemin du Trémoul. A partir de
ce poste la RME assure le dispatching
vers les 80 postes de la commune. Cette
année, la Régie a effectué la 2ème

tranche  des raccordements 20kV de-
puis la zone de Bonzom vers ce poste
de livraison, chemin du Trémoul soit plus
de 16 km de câbles déroulés pour 
850 000 €  de coût de financement. 

HTB, la Haute Tension B est réservée au réseau
de transport d’électricité, exploité en France par
RTE. Les tensions électriques correspondantes
varient de 50 000 volts (50 kV) à 400 000 volts
(400 kV).
HTA, la Haute Tension A (ou Moyenne Tension)
peut être comprise entre 1 000 volts (1 kV) 
et 50 000 volts (50 kV)

AUGMENTATION DE LA PUISSANCE ÉLECTRIQUE DISPONIBLE 
ET SÉCURISATION DE LA DISTRIBUTION D’ÉNERGIE

AVEC LA CONSTRUCTION D’UN POSTE SOURCE !
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HBF : En pleine croissance, le groupe HBF spécialisé dans
l’équipement électrique, l’éclairage, la décoration, la domo-
tique et la sécurité, se trouvait à l’étroit dans des locaux de
40 ans d’âge relativement vétustes à Auterive.
C’est en juin 2017 que l’entreprise annonçait sa décision
de déménager sur la plateforme « Denjean Logistique » amé-
nagée sur la Zone Industrielle de Bonzom sur 18 000 m2
dont 3 000 de bureaux.
L’année 2018 a été consacrée à l’aménagement de la lo-
gistique et récemment deux permis de construire de 300
et 3 000 m2 de bureaux ont été déposés afin d’accueillir les
services administratifs et commerciaux de l’entreprise HBF,
courant 2019 et le relogement extérieur des bureaux de Den-
jean Logistique.
Ce groupe spécialiste des marques blanches, comporte plu-
sieurs filiales :
Inotech – Elexity – Otio – Enexo – BricoluX – Begwi et Pro-
delect pour 6 000 références commercialisées sous plus de
30 marques différentes ainsi que des établissements secon-
daires aux Caraïbes, en Asie, en Pologne et en Chine pour
les fabrications.
L’entreprise compte aujourd’hui 270 salariés dont 170 se-
ront sur le site de MAZERES au terme de leur déménage-
ment, pour un chiffre d’affaires de 70 Millions d’Euros en
2017.

La MAP : Créée il y a une trentaine d’années, la Société MAP
installée de longue date sur la Zone de Pic à Pamiers, vient
d’acquérir 3,88 hectares sur la Zone de Bonzom à Mazères
où elle envisage de construire des bâtiments d’activité d’en-
viron 3 000 m2 mais également pour anticiper son besoin
de foncier à terme.
Le permis de construire est en phase terminale d’instruc-
tion et les travaux devraient démarrer courant 2019.
La MAP a basé son savoir-faire dans la fabrication des pein-
tures, vernis, encres et mastics notamment à destination du
spatial et des satellites en particulier mais aussi pour l’in-
dustrie et les hautes technologies.
Cette relocalisation a été rendue nécessaire par les déve-
loppements de l’entreprise et de ses marchés ainsi que par
la redéfinition de ses process industriels.
De plus, un plan pluriannuel d’investissement matériel ac-
compagnera ce projet. L’entreprise occupe 34 salariés ac-
tuellement sur Pamiers, avec l’objectif de création d’une di-
zaine d’emplois nouveaux à l’horizon 2022.

DEUX NOUVELLES ENTREPRISES 
S’INSTALLENT A MAZÈRES SUR LA Z.I. DE BONZON

HBF ET LA MAP

BIENVENUE A MAZÈRES
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L a  v i e  a s s o c i a t i v e

MAZÈRES BASKET CLUB
Riche de 160 licenciés répartis sur différentes catégories de
babies aux séniors, le Mazères Basket Club offre aux petits
et aux grands la possibilité de pratiquer le basket dans un
climat de partage et de convivialité grâce à l’appui de ses
éducateurs, ses dirigeants et ses bénévoles au service d’une
même passion.  Outre la pratique sportive, le projet du Club
oriente et structure cette grande famille, autour de vraies va-
leurs : celles du plaisir d’apprendre, du respect d’autrui, de
jouer ensemble et de se dépasser. Il propose à chacun d'évo-
luer au niveau qui lui correspond le mieux.
Cette année, les benjamins finissent premiers de leur poule
au niveau départemental et accèdent aux phases finales, et
les minimes garçons et les benjamines 1 se sont défendus
ardemment au niveau régional.  Au niveau sportif, une men-
tion particulière à Hugo Hérisson et Estelle Piques (poussin
et benjamine) qui finissent 3ème au Panier d’Or et au chal-
lenge benjamin départemental, épreuve de rapidité et
d’adresse, leur permettant d’accéder au panier et au chal-
lenge régional et de représenter l‘Ariège, notre ville et no-
tre club.

Un grand bravo à Estelle qui a été sélectionnée dans
l’équipe d’Ariège-Pyrénées et qui a brillement joué lors de
ce tournoi au niveau de toute l’Occitanie où elle finit première
avec son équipe.  Le MBC est très fière d’elle !
Le MBC est un club dynamique qui repose sur le bénévolat,
que ce soit au niveau des entrainements des équipes en se-
maine, du coaching des équipes lors des matchs de com-
pétition du week-end, de l’établissement du planning des
matchs à domicile (définition des horaires, désignation des
arbitres, des joueurs pour la table de marque, des respon-
sables de salle, communication vers les clubs adversaires),
de la gestion des équipements sportifs, des goûters et de la
buvette, ainsi que de l’organisation de manifestations ponc-
tuelles.  Parmi celles-ci on peut citer le Noël du Basket et l’opé-
ration Kinder Basket Day, des stages, un loto, un tournoi au
mois de juin qui rassemble de nombreuses équipes d’Oc-
citanie et d’ailleurs et plus de 500 joueurs, une "Entrecôtade",
ainsi qu’une journée portes ouvertes qui permet avant les
vacances d’été de venir découvrir ce sport.

Président : Eric Planchon  06 70 17 68 98 
mazeresbasketclub@gmail.com
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COMITÉ DES FÊTES
Le Comité des Fêtes est l'une des plus anciennes associa-
tions de Mazères. Moteur depuis toujours de la vie festive
mazérienne, ses présidents successifs n'ont eu de cesse de
moderniser et d'apporter toujours plus d'ambiance au
cœur de la Bastide.
En plus de la fête locale qui a lieu le dernier week-end de
juillet, le Comité des Fêtes propose plusieurs manifestations
dans le respect des traditions, comme le repas et après-midi
dansante de l'omelette de Pâques et la soirée de la St Jean.
Les lotos, et notamment ceux proposant des lots exception-
nels, complètent ce panel de manifestations en permettant
de financer une partie de la fête locale. En 2005 s’est créé
le Festival de Bandas, rassemblant chaque dernier samedi
de juillet plus de 250 musiciens sous la halle et dans les rues
de la ville. Ce festival attire chaque année de plus en plus
de spectateurs et des Bandas des quatre coins de France.
En 2010, un nouveau concept, repris chaque année depuis,
a fait son apparition le vendredi soir de la fête : 1 soirée / 
2 concerts gratuits, une soirée qui ravit tous les publics si
l'on en croit le nombre de spectateurs présents sous la halle
chaque année !  Dernière innovation en date, les 2 concerts
du lundi soir depuis 2014 : une soirée musette sous la halle
et un concert plus moderne rue Boulbonne.  La fête ne se-
rait pas complète sans parler de la traditionnelle Bodega
géante, le dimanche soir, suivie du merveilleux feu d'artifice
son et lumière, tiré depuis les berges de l'Hers...
Afin de ne rien manquer de ces festivités, toutes ces mani-
festations, ainsi que celles proposées par les nombreuses
associations Mazériennes tout au long de la période estivale,
sont rassemblées dans la plaquette “Mazères, un été en fête”,
à l'initiative du Comité des Fêtes.
Pour organiser tout ça il faut des bras et de la matière grise !!
C'est pourquoi ce sont plus de 25 bénévoles qui se mobili-
sent autour de leur président tout au long de l'année, épau-
lés par la Mairie, les employés municipaux et la Régie Mu-
nicipale d’Électricité, pour le plus grand bonheur de tous !
A Mazères, c’est la fête !!!!

Président : Nicolas Eychenne  06 12 64 14 99  
fetemazeres@hotmail.fr

LE SCION MAZÉRIEN
Elle est une des plus anciennes associations de la Commune.
Elle fut déclarée le 26 septembre 1905 à la Sous-préfecture
de Pamiers comme “association démocratique et fraternelle
de pêcheurs à la ligne” afin de réprimer le braconnage dans
l’Hers et ses affluents, contribuer au repeuplement de ces
cours d’eau et unir tous les pêcheurs à la ligne en les soli-
darisant pour une action commune.  Le Président élu était
M. Bousquet accompagné de MM. Delboy, Candebat,
Noyès,… et de 52 membres.
De nouveaux statuts furent déposés en préfecture de Foix
le 12 juin 1913.  Ses ressources proviennent de cotisations
des membres actifs et honoraires, des dons et legs, de sub-
ventions.  Le Scion Mazérien fait ensuite partie de la Truite
Ariégeoise dans les années 30.  L’association redeviendra
indépendante suite à la demande de son Président, Gabriel
Marette, en 1942.  Elle continue à se développer et en 1958
par exemple elle comptait plus de 370 membres.  Elle or-
ganise un premier concours de pêche au coup dans l’Hers
en juillet 1944, doté de trois prix offerts, un pour le plus gros
poisson (poids), le deuxième pour le poids le plus important
de prises et le 3ème pour le plus grand nombre de poissons
pêchés.  La somme récoltée par les engagements (10 F par
pêcheur) et la vente des poissons capturés a été reversée
pour les prisonniers de guerre de la Commune.
Le Scion Mazérien, après sa longue histoire, est devenue une
A.A.P.P.M.A. (Association Agréée de Pêche et de Protection
du Milieu Aquatique), membre de la Fédération Départemen-
tale de l’Ariège.  Pour pratiquer la pêche sur les baux de la
société, on doit être muni de la carte de pêche appropriée
prise par Internet auprès de la Fédération Nationale.  Cette
carte, si elle est complète, permet de pratiquer son sport sur
les départements adhérents au Club Halieutique.
Le Scion Mazérien participe aux festivités de la Commune
en organisant trois concours de pêche au coup au “Domaine
des Oiseaux”, fin juin et fin juillet.  Un de ces concours est
réservé aux enfants de moins de 12 ans.  L’association ale-
vine la rivière Hers en déversant annuellement plus de 400
kg de truites et les étangs du Domaine avec des sandres,
brochets et tanches.  Rejoignez-nous pour taquiner la gent
piscicole de nos rivières et plans d’eau ariégeois.

Président : Michel Charrié 05 61 69 44 82
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Février 1978 ! Pendant qu’une grande majorité de joueurs
de l’E.N.M. s’en va faire une tournée mémorable sur l’île de
Ceylan (aujourd’hui Sri Lanka), un amalgame de juniors, ré-
servistes, et ce qui reste de l’équipe fanion affronte Albi en
16ème de finale de la coupe du Midi. Les visiteurs s’impo-
sent de justesse 2 à 1, le regretté Christian Legall loupant
en fin de match le pénalty qui aurait permis de jouer les pro-
longations. Malgré cette élimination, les locaux peuvent sor-
tir la tête haute face à une des meilleures équipes de Midi-
Pyrénées évoluant au plus haut niveau régional. 
Serait-ce là d’heureuses prémices dans cette compétition
pour la saison à venir ?

Un an plus tard, à peu près à la même époque, l’E.N.M. qui
opère en promotion d’honneur sous la présidence de René
Plazolles, se déplace dans le Tarn chez un pensionnaire de
division d’honneur, Saint Amans Soult, pour disputer les 8èmes

de finale. Sans passion ni ambition aucune, les coupes n’étant
pas à vrai dire une spécialité du coin, quelques titulaires sont
laissés au repos et remplacés par quatre juniors d’avenir :
Jean-Luc Belmas, Serge Estrade, Georges Mekfi et Jacques
Ribet. A la surprise générale, les Ariégeois s’imposent 2 à 1. 

Cette victoire va réveiller les esprits car accrocher une équipe
de cette valeur sur son terrain devient révélateur et Mazères
commence à croire en son étoile, d’autant plus que le tirage
au sort pour les ¼ de finale (situation qui fait date dans les
annales du club) nous offre le petit poucet de la compétition.
Après s’être déplacé pendant les premiers tours 5 fois sur
6, Mazères joue enfin à domicile contre les Aveyronnais de
Saint Jean Delnous. 
L’affaire est vite pliée avec un 4 à 1 à la fin du temps règle-
mentaire.

Le club se retrouve donc dans le carré d’As avec Colomiers
qui évolue en promotion ligue et 2 clubs de division d’hon-
neur : Castres qui joue les premiers rôles en championnat
aux côtés de l’ogre du Comminges, Cazères, grand favori de
l’épreuve. 

Pour la première fois depuis sa création en 1948, la coupe
du Midi verra se disputer les ½ finales en match aller/retour,
les buts marqués à l’extérieur compteront double en cas
d’égalité en fin de rencontre. La chance sera du coté Arié-
geois, c’est Colomiers qui viendra disputer le match aller de
la ½ finale à Mazères. 

Devant un public très nombreux, au terme d’un match âpre
et rugueux, les Mazériens ne peuvent faire mieux que 1 à
1, Jean-Pierre Villeroux donnant aux protégés de René Pla-
zolles le but égalisateur en fin de partie. 

Le dénouement aura lieu dans 15 jours à Colomiers. Chez
les “Banlieusards”, dès la 10ème minute, Christian Portet donne
l’avantage aux “rouge et noir” qui, sous une pluie battante
et dans un contexte difficile, le garderont presque jusqu’au
bout, s’il n’y avait pas eu cette 89ème minute fatale où Cicuto
vient fusiller le portier mazérien à une minute du bonheur.
Tout est à refaire. Pendant les prolongations, derrière une dé-
fense héroïque, Jean-René Tomasi, en état de grâce, réa-
lise le match parfait et s’impose par 2 fois pendant
l’épreuve fatidique des pénaltys. Les pieds d’Alarcon, Ruys,
Portet et Turco, eux ne trembleront pas et les quatre com-
pères envoient l’E.N.M. en finale. 
L’équipe la plus mûre dans cette guerre des nerfs l’a em-
porté.

C’est le joli mois de mai, les rues encombrées de chars, Ma-
zères en fleurs accueille ses vainqueurs.

Tout portait à croire en une finale Colomiers/Cazères, mais
Castres vient à bout du favori annoncé et c’est une finale iné-
dite qui va se dérouler à Castelnaudary. 

En cette fin d’après-midi du samedi 9 juin 1979, avec en tête
M. André Trigano et son conseil municipal, c’est une cara-
vane colorée qui traverse les premiers contreforts du Lau-
ragais pour encourager une équipe loin d’être favorite. Mais
les gars de la Basse Ariège n’ont rien à perdre et rentrent
sur le terrain avec détermination et un mental d’acier.

Et ce n’est ni la pluie fine en tout début de rencontre ni le
premier but encaissé d’entrée de jeu et encore moins la panne
d’éclairage des projecteurs en milieu de partie qui vont en-
tamer l’esprit de groupe et la motivation des garçons entraî-
nés par le triumvirat Jean-Maurice Dardier, Jean-Claude Bou-
denne et Paul Muller. Cette finale est l’opposition de deux
styles. Castres possède une technique déliée, posant le jeu
d’une manière plus élaborée, avec un toucher de ballon al-
léchant, mais inférieure sur le plan athlétique. 

Face à elle, la hargne dans le bon sens du terme, la rage de
vaincre, une formation ariégeoise puissante, à la condition
physique parfaite mais aussi loin d’être maladroite dans son
football.
Ce sont ces facteurs-là qui vont enrayer la belle machine tar-
naise. 

Au final d’une course poursuite effrénée au niveau du score
(0/1 ; 1/1 ; 2/1 ; 2/2 ; 3/2) de la 22ème à la 76ème minute, c’est
Mazères qui remportera le flambeau. Les buteurs Paul Ber-
raguaz, Didier Tomasi et Jean-Pierre Villeroux offrent le tro-
phée tant convoité à leur clocher. 

LA COUPE DU MIDI :
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C’est Jean-Louis Turco en tant que capitaine et le président
René Plazolles qui reçoivent la coupe des mains de M. Fa-
vre, président de la ligue Midi-Pyrénées. 

Mazères rentre dans l’histoire du football régional et devient
le premier club à ramener la coupe du Midi en Ariège. Seul
l’illustre Luzenac (division d’honneur) rééditera l’exploit en
1992.

Deux cars de supporters escortés par de nombreuses voi-
tures particulières entreprirent dès leur arrivée dans la Bas-
tide un tour de ville qui ne manqua pas de piquant et de bruit.
Et c’est à grands coups de klaxons que les Mazériens furent
rapidement informés de la bonne nouvelle.

Mazères assistera à une fin de soirée mémorable où les
joueurs, suivis d’une foule de supporters, prolongeront
jusqu’au petit matin les débordements plutôt sympathiques
de la victoire.

BUREAU de L’E.N.M. SAISON 1978/1979
Présidents d’honneur : André Trigano, Jean Vergé, 
Julien Sorel
Président actif : René Plazolles
Vices présidents : Jean-Maurice Dardier, Paul Estrade
Secrétaire : Marcel Darbon
Trésorier : René Fort
Entraineurs : Jean-Louis Turco, Christian Portet
Responsables équipe 1 : Jean Maurice Dardier, 
Jean-Claude Boudenne, Paul Muller
Responsables équipe 2 : Pierre Fajadet, Francis Barbara,
Hervé Marin 
Responsables juniors : Paul Estrade, Marcel Darbon, 
Pascal Beltran, P. Pailhés
Responsables cadets : Marcel Fonta, Jean Durand, 
Didier Tomasi
Responsables minimes : Alain Roussel, Jean-Yves Pons,
Aymé Calvet
Responsable pupilles : Yves Laforgues
Responsables poussins : Aymé Calvet, Ernest Artico, 
Marcel Gobbo

L’équipe finaliste :
Debout : René Plazolles (Président), Jean-Louis Turco (cap), Jean-
René Tomasi, Didier Tomasi, Jean-Paul Ruiz, Paul Berraguaz, Marc
Alarcon, Robert Cottave, Christian Legall, Jean-Claude Boudenne,
Marcel Darbon
Accroupis : Paul Muller, Jean-Maurice Dardier, Christian Estrade,
Christian Portet, Michel Legall, Jean-Pierre Villeroux, Jean-Pierre
Cazenave, Georges Mekfi, Pierre Fajadet

il y a 40 ans, c’était le 9 juin 1979
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Une Mazérienne se souvient…
(Suite 1)

A l’heure actuelle, Mazères peut se vanter d’avoir pu maintenir des com-
merces au centre-ville.  Il y a 50 ans, les commerces mazériens étaient tel-
lement nombreux que nous ne pouvons les énumérer tous ici ; les nouveaux
Mazériens, comme peut-être aussi les anciens, vont être étonnés de voir,
ou de se rappeler, l’étendue des commerces de la Bastide à cette
époque !  Nous avons gardé les noms des commerçants, en espérant n’of-
fusquer personne, dans l’espoir que ceux-ci évoqueront de bons souvenirs
aux plus âgés.

“La route de Pamiers à l’époque on l’appelait le Grand Chemin et
l’un des premiers commerces à droite après la rue du Stade en ve-
nant de Pamiers était tenu par Roland Laffont, meunier.  Après, on
trouvait Jeannette Deficis, la couturière, et son mari Joseph Cubière,
qui fabriquait les chaises.  Il y avait des vaches dans les champs der-
rière, et tous les gens disaient que les maisons du Grand Chemin étaient
tellement agréables parce qu’elles s’ouvraient sur ces champs.  De
l’autre côté du Grand Chemin, on trouvait Mme Latronche qui ven-
dait du linge de marque Linvosges et chez qui on achetait les trous-
seaux pour les filles à marier ; il fallait bien qu’elles aient des draps
brodés (il y avait beaucoup de brodeuses à Mazères), des serviettes
de toilette, des nappes et services de table.  Mme Latronche venait à
la maison avec des échantillons, on commandait et puis on payait tant
par mois.  En face de l’Ecole Libre, tout était fermé avec un grand
portail qui délimitait l’horte de Mélanie et Adrien.  Là on cultivait
tous les légumes et après Mélanie partait avec une baladeuse faire
le tour du village pour vendre les légumes de saison.  Et puis il y avait
l’étable de Lucie Fort qui vendait le lait de ses vaches.
En remontant le Grand Chemin vers le centre, on trouvait le garage
de M. Sentenac, ensuite M. Cazalbou, l’électricien, un autre garagiste,
M. Sabatier, qui avait des pompes à essence toutes rouges, puis Ma-
rie-Louise Lassus qui faisait des matelas en laine et qui cardait la laine
sur le trottoir.  Sa maison, entre la rue de la Résistance et le Boule-
vard des Tourelles, est devenue par la suite le bureau de poste, où tra-
vaillait Mme Tricoire, toute frisée.  En face, se trouvait l’auberge-res-
taurant Chez Cros, dans la grande maison qui fait angle avec la Place
du 11 novembre et à côté du monument aux morts où, gamins, on dé-
posait des fleurs.  Le poids public servait à peser de la ferraille.
Là, on arrive à la rue Gaston de Foix : à la place d’Egea, il y avait
l’auto-école de M. Calasnive, un neveu de M. Sabatier.  Après, l’épi-
cerie de Catherine Fourmageat qui est devenu un dépôt de la CAPA,
elle vendait des graines.  Le notaire, Maître Prospert, avait son étude
en face.  Et puis vient l’Hôtel Gil où du beau monde venait le week-
end et pendant les grandes vacances, y compris le Dr Petel, grand
pédiatre de Toulouse, ainsi que M. et Mme Picard, Marthe Picard était
une très belle femme.  Ces personnes s’asseyaient à des tables rondes
en marbre, pieds en fonte, qui étaient installées devant l’entrée de l’hô-
tel, à même le trottoir et la rue car il y avait peu de circulation.  Après
l’hôtel, on trouvait Mme Paule Piques, la couturière, et un peu plus
loin, la droguerie de M. Mendaille.  Et au coin en face, l’épicerie Ma-
ris où j’avais piqué une fois des bouchées Suchard quand j’y allais
pour chercher du vin pour Papa, j’étais déjà grandette, mais il faut
pas faire ça.  A gauche, là où se trouve le tabac aujourd’hui, il y avait

le bureau de tabac de Suzanne Gesse et Eugène Capy ; lui arrangeait
les fusils et vendait des cartouches.
Sur le coin de la rue Gaston de Foix et la rue de l’Hôtel de Ville, la
boucherie de Jules Laffaille qui avait travaillé à La Villette à Paris
et qui a épousé une belle Parisienne.  Lorsqu’il s’absentait pour al-
ler à l’abattoir pour tuer des bêtes, les gens se précipitaient au ma-
gasin parce que sa femme vendait la viande si bon marché, il y avait
la queue et quand le boucher revenait, il n’y avait plus personne !!  
L’abattoir à l’époque était situé dans la Descente du Moulin (l’ac-
tuelle Maison des Jeunes) et M. Couret, qui était vétérinaire et aussi
maire de la Bastide, était là pour attester de la bonne santé des bêtes
et y apposer le tampon officiel.  M. Couret, avec sa petite barbiche,
était un homme très sérieux qui semblait froid mais quand il riait, on
sentait l’homme bon, juste.  C’était un bon maire mais il n’avait pas
la langue dans la poche, s’il fallait te remonter les bretelles !  
Après la boucherie Laffaille et juste avant d’arriver sur la place de
l’Eglise, le magasin d’Alice Dedieu qui vendait de la lingerie fémi-
nine.  En tournant à gauche sur la place, la première grande maison
appartenait à Mlle Prospert, puis venait un magasin de coiffeuse pour
femmes tenu par Mme Audouy.  Et le Dr Fraiche habitait la grande
maison sur le coin de la rue St Sennen.  
Dans la rue St Sennen, on trouvait le tailleur Tino avec en face la cha-
pellerie Pontié-Darbas, ainsi que le marchand de volailles Cuadrado,
l’épicerie de M. Cujives qui a été reprise par M. Estèbe (mais il faut
pas parler de lui, il venait de la montagne) et le marchand de vais-
selle Claude Auriol.  Après Tino, on trouvait “Frisobourricot”, le ven-
deur de la Dépêche, puis la sortie du magasin de M. Mendaille qui
traversait depuis la rue Gaston de Foix et où il vendait le gaz.  La
grande maison en face de M. Mendaille dans la rue St Sennen appar-
tenait à M. Miquel, qui était représentant des chaussures Corinne et
grand ami du Dr Petel.
Revenons vers la place de l’Eglise, où se trouvait à gauche l’armu-
rerie Marette qui était suivie par “La Targot” qui vendait des fruits,
“La Bonne Presse” qui est devenue après l’épicerie de Gérard Bous-
quet, puis la sellerie avec plein d’articles pour chevaux tenue par Zozo
Delpech (je crois que son vrai nom était François !) et sa femme Mé-
lanie, et après Aristide, le cordonnier.  En face se trouvait le maré-
chal-ferrant, Adrien Rouch, dit Rouchétou et son gendre Joseph Secco.
Passons maintenant dans la rue de l’Escabelle.  Chez Lestamarolle,
chez Couzinette : elle était très forte et portait un grand tablier.  Tu
avais une casserole qui était trouée, elle mettait de l’étain pour bou-
cher le trou.  Par exemple, pour la fête de Mazères, on avait des in-
vités ou de la famille, peu importe, on portait les couverts qui n’étaient
pas tout à fait comme il faut.  Elle les mettait dans un grand bac pas
très profond, dans lequel elle faisait fondre de l’étain, puis elle les
passait sous l’eau froide et ils sortaient comme neufs - là on pouvait
faire la fête, on avait des couverts propres !!  On faisait ça une ou deux
fois par an.  Il y avait un trou au plancher du premier étage, elle était
souvent en haut chez elle, alors elle se mettait à genoux et répondait
par le trou pour ne pas avoir à descendre !!  Elle ne savait ni lire ni
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écrire, mais elle ne se trompait jamais quand elle rendait les couverts !
Il y avait aussi le Restaurant chez Félicie Galy, où déjeunaient tous
les jeudis des personnes venant au marché de Fajac et La Louvière
avec le car de M. Trémoul ; au moins quatre cars venaient des envi-
rons le jeudi pour le marché et ça faisait beaucoup de monde.
Dans la rue de l’Hôtel de Ville, entre la rue St Sennen et la rue de l’Es-
cabelle, se trouvait un taillandier, Antoine Catala, dit Julot de la Se-
crète, qui avait une forge et fabriquait et réparait des couteaux.  Il
se promenait la nuit et écoutait à toutes les portes et dans la journée,
il allait chez Capy, le tabac, il s’y installait et écoutait tout ce que les
gens disaient ! Il savait donc tout ce qui se passait à Mazères. Avec
son frère, il tenait l’alambic place de la Bascule, après les vendanges.
En revenant vers la rue Gaston de Foix, là où est situé l’actuel bu-
reau de poste, se trouvait le magasin de meubles de M. Colombiès qui
était suivi, sur la gauche, par son magasin de chaussures de
marques Corinne et Bailly.  Ensuite venait le magasin de Mme Tor-
tech qui vendait la Dépêche.  Déjà très tôt le matin elle partait avec
son petit chariot à roulettes et elle faisait le tour dans tout Mazères
pour livrer le journal.  Le magasin d’après était tenu par Ernest
Couarde, épicier et apiculteur, toujours avec un petit chapeau sur la
tête et qui frétillait en parlant de la chasse ; on y allait acheter du
miel.  Après venait le coiffeur Arthur Roussel, puis la mercerie de Mme
Cottave, le magasin de Chambril, Marguerite Capy, qui vendait de
la vaisselle et des poteries et qui s’ouvrait également sous les Cou-
verts.  Et le café Dagnac.  
Dans la rue de l’Industrie, la boucherie Armengaud se trouvait à la
place de l’actuelle boucherie Braouet, à côté on trouvait le marchand
d’œufs et volaille Doumeng, qui faisait le tour du marché tous les jeu-
dis pour acheter aux paysans.  Et la rue de l’Industrie se terminait
avec l’épicerie L’Etoile du Midi.
Pour revenir dans la rue Gaston de Foix, sur le coin de la rue de l’Hô-
tel de Ville, le tailleur Charles Lacoste, un barbichou avec un bon ven-
tre bien dodu.  “On allait chez Pekin se faire faire un costume”.  Après

le tailleur, un marchand de chapeaux, M. Comminge, et la boutique
de M. et Mme Azéma qui vendaient des chaussures.  Au café de l’Uni-
vers, tenu par Jeannot Dedieu, on mangeait des glaces à la vanille
qui étaient tellement bonnes, fabriquées par le grand père, et elles
étaient jaunes, mais jaunes ! avec un goût de bonne vanille.  Elles
étaient servies dans une espèce de coupe en papier argenté.  Les gens
s’y trouvaient pour jouer aux cartes à la manille.  
Puis la pharmacie Dirat, la coiffeuse Janine Dussert, le charcutier
Fontès, les meubles de M. Laborde, qui était le beau-frère de Pekin,
Soucasse le bijoutier/horloger, le poissonnier Tournouret, “L’Epargne”,
et le magasin Bellefont qui faisait le coin avec la rue Boulbonne.
En face, sur le coin de la rue Boulbonne et la rue Martimor, se trou-
vait la boucherie Hérisson.  Ensuite en remontant la rue Boulbonne,
la maison Delrieu-Pailhès, un très beau magasin de quincaillerie et
qui vendait aussi du charbon !!  D’ailleurs, le livreur avec son ca-
mion à plateau conseillait toujours du “Carmaux lavé” comme étant
le meilleur !!   En continuant direction Belpech, le cordonnier M. Hervé
(qui donnait des cours de natation à la plage), M. Valat coiffeur, le
restaurant Tadieu et la chapellerie Deville.  On passe la rue Castel-
lane pour trouver la boulangerie Pelligri.  Et plus loin se trouve Mme
Bonans “Les Faoure Let”, magasin qui vendait jouets, couteaux,
haches, et qui faisait aussi mercerie, avec toujours une très jolie vi-
trine à Noël.  Plus loin, la menuiserie Armengaud et ensuite Emile
Nègre, marchand de cycles.  
De l’autre côté de la rue Boulbonne à partir de Gaston de Foix se
trouvaient le tabac de M. Maurice, la pâtisserie Simore, les chaus-
sures Brousset, les couturières Julie et Amélie Colombiès Dardier, et
la sellerie Carolus.  Puis on trouvait la chapellerie Marquier, les Docks
Méridionaux, le domicile du Dr Sérié (qui est repris par la suite par
le coiffeur Fernand Salomé), la pâtisserie Mirande et le marchand
de vélos Michel Lafore.
Après la rue du Temple, se trouvait le magasin de Madeleine Noyès
qui sonnait les cloches et qui vendait des articles funéraires faits à
la main en fixant sur une forme en fil de fer rigide des fleurs et des
feuilles en perles.  C’était très recherché, avant de faire des plaques,
alors on faisait les dessus des cercueils.  D’ailleurs, cela me rappelle
Mme Vergnes, qu’on appelait la “Traoucayre”.  C’est elle qui faisait
les démarches que font maintenant les Pompes Funèbres.  Elle arpen-
tait toutes les rues de Mazères, elle tapait aux portes des maisons pour
annoncer “Untel est mort, la sépulture aura lieu le …. !”  Son mari
creusait les tombes.  Alors on allait choisir les souvenirs chez Ma-
deleine Noyès.  Mme Vergnes traînait tellement dans les rues et au
cimetière que son mari, qui attendait le repas du soir, perdait patience
à l’heure du dîner et disait : “Se ben a mouri al cementeri, la y de-
charen ala” !
On avait pourtant un garde champêtre, Antonin dit “Albinos”, on ne
sait pas pourquoi on l’appelait comme ça, qui faisait pour la muni-
cipalité les annonces aux coins de rue avec un tambour.
Si on continue dans la rue Boulbonne, on passe devant le Temple puis
on trouve le haras Cujives qui donnait aussi dans la rue du Peyrou.
Et oui, des chevaux en pleine ville !!  Ensuite, c’est devenu la mai-
son du Dr Coutaud.  Et bien plus loin on trouve la crèmerie de Georges
et Suzanne Cabanac, où on traversait le jardin, descendait quelques
marches et se trouvait face à une quantité de fromages et un énorme
tas de beurre des Charentes.  Un peu plus loin, l’épicerie de Felis-
sou Serres et Paul Cabanac qui était le dernier magasin dans la rue
Boulbonne”.
Voici une partie des commerces ; d’autres figureront dans le prochain nu-
méro avec quelques photos de la Fête des Fleurs.
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MANIFESTATIONS D’ÉTÉ
J U I N

7, 8 et 9 Juin : Rendez-vous aux Jardins du Musée Ardouin
(entrée gratuite) - Visite libre du jardin.

7  et 8 Juin : 10h00-12h00/15h00-18h00.
9 Juin : 15h00-18h00.

7 Juin : 21h00  sous la Halle Couverte Soirée musicale du Foyer
Rural : piano, guitare, batterie.
8 Juin : 20h30 sous la Halle Couverte Spectacle de danse du
Foyer Rural et démonstration de pole dance.
15 Juin : 14h30 au Centre d’Action Culturelle Soirée Théâtrale
du Foyer Rural : enfants et adultes.
14, 15 et 16 Juin : Musée Ardouin Journées Nationales de l'Ar-
chéologie (entrée du musée gratuite).

14 et 15 Juin : 10h00-12h00/ 15h00-18h00.
14 Juin : 18h00 Table ronde sur l’actualité des recherches
sur le Haut Moyen Age dans le Sud de la France.
16 Juin : 15h00-18h00.

21 Juin : Fête de la Musique, organisée par “Les Amis du Swing”,
un avant-goût au Manouch’ Muzik Festival. Restauration sur place.
Jardins du Chalet Pasteur à partir de 19h30. 
Infos : www.festivalmazeres.fr ou 07 85 71 12 72.
22 Juin : 20h30 au Temple Concert du Chœur MACÉRIA accom-
pagné du Duo AGUA MADERA (entrée libre).
23 Juin : “Cheval et Patrimoine” Animations équestres gratuites,
western, éthologie, attelage, présentation de races etc… ballades
à poneys pour les enfants au “Domaine des Oiseaux”. Restau-
ration sur place.
28 Juin : 21h00 au Centre d’Action Culturelle représentation
théâtrale par la Troupe Les Camays Léon.
“A quelle heure on ment ?” (entrée 7€ - enfant moins de 12 ans
gratuit).
30 Juin : Fête de la Saint-Jean, Faubourg Saint-Jean.

07h00 : Concours de Pêche sur l’Hers.
14h00 : Concours de Pétanque en Triplette (130 € + mises).
18h30 : Apéritif-Tapas.
21h30 : Feu de la Saint-Jean et Bal Populaire avec “Fany”
et “Wilfried”.

30 Juin : 16h30 dans les Jardins de l’Hôtel Ardouin, Concert gra-
tuit par le groupe “Passo Cansou”, balade en chansons du Pays
Basque aux pentes du Canigou organisé par l’Association Pays de
Cocagne.

J U I N  à  S E P T E M B R E
Au Musée Ardouin: Jeu “En-quête d’archéologue” sur réser-
vation (05 61 60 24 62).
Visite du Musée Ardouin et son jardin Renaissance.
Vestiges de l'Abbaye de Boulbonne.
Evocation de Gaston Fébus et de la Culture du Pastel. 
Une salle est consacrée aux personnes illustres (rois, seigneurs, écri-
vains…) qui ont séjourné à Mazères. 
Exposition permanente “Barbares en Gaule du Sud”.

J U I L L E T
6 et 7 JUILLET • FOIRE AL PAÏS

“Senteurs et saveurs d'antan”
6 Juillet : Marché fermier de nuit. 

Vide greniers de 17h00 jusqu’à minuit. 
Battage nocturne à l’ancienne et les métiers de la ferme.
7 Juillet : Vide greniers de 8h00 à 18h00.
Poursuite du battage à l’ancienne. Rassemblement de voi-
tures et motos de collection. 
16h00 : Défilé dans les rues de la ville.  
12 Juillet : 21h00 dans les Jardins de l’Hôtel Ardouin.
Concert gratuit, musique Nouvelle Orléans, par le quartet 
Bawling Cats - Jazz Band organisé par l’Association Pays de Co-
cagne.
13 Juillet : Bal des Pompiers au Boulevard  des Comtes de FOIX.
14 Juillet : Fête Nationale Commémoration au Monument aux
Morts à 18h00.
14 Juillet : Exposition Véhicules et Matériel Militaire place
de l’Eglise - Vide greniers dans les rues de la ville.
19 Juillet : 18h00 sous la Halle Couverte : Tablées Gourmandes
et marché nocturne organisés par les producteurs locaux du ré-
seau “Bienvenue à la Ferme” accompagnés d’une animation mu-
sicale.

Du 26 au 29 JUILLET • FETE LOCALE
Vendredi 26 Juillet : Sous la Halle couverte
19h00 : Apéritif concert. 
A partir de 22h00 : 1 Soirée, 2 concerts gratuits. 
Samedi 27 Juillet :
Boulodrome des Tourelles concours de pétanque. 
14h30 : triplette non stop 500€ + mise officiel. 
19h00 à 02h00  dans toute la Ville :
15ème Festival BANDAS EN BASSE ARIEGE - BUVETTES – BO-
DEGAS – RESTAURATION DU SUD-OUEST – 8 Bandas - 250 Mu-
siciens (Entrée gratuite)
Dimanche 28 Juillet :
06h00 : Lac du Domaine des Oiseaux : Concours de pêche à la
Ligne. 
10h30 à 13h30 dans toute la Ville : Poursuite du 15ème Festival BAN-
DAS EN BASSE ARIEGE - 8 Bandas - 250 Musiciens (Entrée gra-
tuite)
18h00 : Centre Ville 5ème édition de la Corrida Pédestre de Ma-
zères - 6 kms en courant au cœur de la fête (certificat médical obli-
gatoire)
Remise des récompenses sous la halle.
19h00 : Halle Couverte : BODEGA GEANTE (Tapas y  Sangria)
animée par l’Orchestre “ Jean RIBUL” et une BANDA.
22h30 : Berges de l'Hers : “GRAND FEU D'ARTIFICE”.
23h00 : Halle couverte Bal avec l’Orchestre “Jean RIBUL”.
Lundi 29 Juillet :
08h00 : Lac du Domaine des Oiseaux - Concours de Pêche Enfants.
14h30 : Boulodrome des Tourelles concours de pétanque. Doublette
non officiel ouvert à tous sans licence.
19h00 : Halle Couverte : APERITIF CONCERT avec l’Orchestre
“Jacques DEMEURS”.
20h30 : Halle Couverte : REPAS GRILLADES animé par la banda
“les Baladins”.
22h30 : Feu d’artifice place de l’église.
22h45 : 1 Soirée, 2 Ambiances :
Halle Couverte : Grand Bal  MUSETTE et COTILLONS avec l’Or-
chestre “Jacques DEMEURS”. 
Centre-Ville : Concert et Grand Bal VARIÉTÉ avec l’Orchestre  
“Columbia”.

31 Juillet : Boulodrome des Tourelles concours de pétanque, 14h30 :
doublette non stop 500€ + mise, officiel. 

A O U T
3 et 4 AOUT • 29èmes MÉDIÉVALES

3 et 4 Août : Village et Marché Médiéval – Camp et Armes
médiévales avec auberge – Taverne et artisans : entrée gra-
tuite 
3 Août : A 21h00 Défilé dans les rues de la ville en nocturne
400 figurants - 50 cavaliers.
Scénario dans les jardins du Séminaire : “La quête du Graal” une
fiction romanesque avec jeux équestres et prouesses de baladins.
4 Août : 16h00 : animations au village médiéval - Taverne et
Rôtisserie.
17h00 : Défilé dans les rues de la ville.
17h30 : Même spectacle que la veille dans les jardins du Séminaire
“La quête du Graal”.
20h00 : Repas Médiéval sous la Halle (8 services - 650 couverts)
sur  réservation à l’Office du Tourisme au 05 61 69 31 02 à par-
tir du 2 Juillet.
9 Août : 18h00 sous la Halle Couverte : Tablées Gourmandes
et marché nocturne organisés par les producteurs locaux du ré-
seau “Bienvenue à la Ferme” accompagnés d’une animation mu-
sicale.
11 Août : Fête du Chien, de la Chasse et de la Nature dans
le cadre prestigieux du Domaine des Oiseaux. 
A partir de 8h00 : vide greniers de plein air dans les allées du
Domaine des Oiseaux.
Toute la journée : Foire Libre aux Chiens, Présentation confir-
mation de nombreuses races. Exposition des meutes. Anima-
tions diverses. Trompes de Chasse.
Démonstration de chiens d’arrêt, rapport, rapport à l’eau… Dé-
monstrations de différents types de pêche.
Casse-croûtes… Buvette. Messe de la Saint Hubert en l’Eglise
de Mazères. Bénédiction des meutes au Domaine des Oiseaux.
Repas de la Saint Hubert sur place. 
Informations et renseignements au 06 62 72 13 18 / 06 03 68 91
70
11 Août : 21h00 dans les jardins de l’Hôtel Ardouin, Concert gra-
tuit, musique et chant d’Amérique Latine. Organisé par l’Asso-
ciation Pays de Cocagne.
15 Août : Vide greniers d’Eté dans les rues de la ville.

15, 16, 17 et 18 AOUT
5ème MANOUCH’ MUZIK FESTIVAL

Festival dédié à la musique Gitane : Jazz Manouche, Rumba Ca-
talane, Flamenco et Musique Tzigane.
35 Concerts Gratuits et 6 Concerts Prestige. 
Swing Village Festival : Espace Lutherie, Expos, Peintures, Arti-
sanat d’Art. 
Restauration et Bar à Foie Gras. Infos : www.festivalmazeres.fr 
ou 07 85 71 12 72.
…
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Expression des groupes

GROUPE DE L’OPPOSITION
ENTRETIEN DES BAS-CÔTÉS DE CIRCULATION A MAZÈRES
Que ce soit la responsabilité des services techniques ou des prestataires, du Conseil Départemental, de

la Communauté de Communes ou bien de la Ville de Mazères, le travail réalisé cette année dans le ca-

dre de l’entretien des fossés et des trottoirs, semble inachevé et bâclé. La tonte des bas-côtés, les tours

des arbres, ceux des panneaux ne sont pas réalisés correctement. Les plantations ne sont pas mises en

valeur par un entretien adéquat. 

De fait, nous pourrions nous demander si il existe une véritable et indispensable coordination des diffé-

rents services impliqués ?

La “Bastide” dans son aspect général, s’en trouve pénalisée. Outre son image de marque défaillante, un

entretien moins négligent, de qualité et régulier améliorerait le bien-être et la vie de tous les habitants

ainsi que de tous les visiteurs. 

Les élu(e)s de URC (Union Renouveau Citoyens).

GROUPE DE LA MAJORITÉ
BUDGET 2019 : ENCORE DES INVESTISSEMENTS

En matière de fonctionnement, le budget 2019 se caractérise par des économies de gestion entraînant
la stabilisation des impôts locaux, dont les taux sont inchangés, et la diminution de la dette ainsi qu’un
report cumulé sur la section d’investissement de 720 414 € permettant à la Commune d’améliorer les
services mis à disposition de la population à travers une politique ambitieuse et entièrement autofinan-
cée.

Après le nouveau Collège “Gaston Fébus”, les écoles élémentaire et maternelle, la crèche-halte-garde-
rie, les complexes sportifs, les terrains de tennis, le multisport et le Skate-Park, Mazères continue à in-
vestir.

Aujourd’hui, c’est la réfection des toilettes et de la cuisine des salles Fébus et Séminaire, avec leur mise
en accessibilité et leur isolation thermique et phonique dans le cadre de la nécessaire transition éner-
gétique.

C’est également avec la Régie Municipale d’Electricité, la mise en service du nouveau poste source et
la sécurisation par câbles enterrés, de la distribution de l’énergie.

Demain, ce sera la construction d’une nouvelle station d’épuration par le SMDEA et de deux garages-ate-
liers avec couverture photovoltaïque, sur la Zone Industrielle de Garaoutou, visant à améliorer les condi-
tions de travail et de stockage de l’équipe technique, sans oublier la vie associative avec de nouveaux
locaux à disposition du Foyer Rural et du club de Pétanque ainsi qu’une nouvelle salle de réunion/récep-
tion au complexe sportif du Couloumier, à disposition des clubs qui la fréquentent.

Malgré les temps qui sont difficiles, Mazères continue à se développer et à se structurer.

Merci à tous nos partenaires qui vous accompagnent dans cette démarche vertueuse.



La première usine RUGGIERI implantée à Mazères a été mise en
service fin 1979 avec 80 salariés.
Reprise plus tard par la société "LACROIX" elle est aujourd’hui
avec ses 400 salariés l’entreprise la plus importante de
MAZÈRES.
A l’occasion du 40ème anniversaire du site de Mazères, merci à
la société "LACROIX-RUGGIERI" pour la magnifique épopée in-
dustrielle qu’elle écrit au quotidien au service de l’ENTREPRISE
et de MAZÈRES.
Avec les “Peintres du ciel” au “Cœur des étoiles” mais aussi au
cœur des Mazériens.

Coups
de

Succès des premières manifestations du printemps. Merci au public toujours fidèle. RDV pour un “Eté en fête” !


